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Les nouvelles tendances de la consommation

Consommateur et distributeur
doivent poursuivre leurs efforts

Hélène Manny, Service « Information-Documentation », Centre d'Étude
de la Commercialisation et de la Distribution (CECOD), Paris

Signe
des temps, la

conjoncture économique
- voire politique - certaine

ou incertaine influence de plus
en plus le consommateur. L'emploi

reste un facteur d'incertitude

pour les ménages et les projets

de hausse des prélèvements
obligatoires incitent davantage
le consommateur à épargner
qu'à consommer.

A cet égard, quel est son com¬

portement Les consommateurs

sont influencés tant par
l'évolution de l'offre (qualitative-
quantitative) que par celle des revenus

et des prix. Terminée l'ère de

l'achat-idiot, le consommateur n'achète

pas seulement pour le plaisir d'acheter,

il cherche à optimiser son pouvoir
d'achat. Il désire la qualité et surtout
accorde de l'importance au rapport
qualité-prix d'un produit plutôt qu'à
son image. De prodigue, le consommateur

pourra se révéler frileux. La
distribution, pour l'attirer, devra

s'adapter à ses sautes d'humeur. C'est
la raison pour laquelle on assiste à

l'émergence de nouvelles formes de
distribution telles que le discount qui
se cantonnait jusqu'à présent dans
l'alimentaire mais qui se développe
dans le meuble, le textile, l'hôtellerie.

Malgré cette frilosité ambiante,
certains consommateurs semblent être
« oubliés » : à l'aube du xxie siècle, les
50 ans et plus symboliseront une force
économique de 17 millions de
personnes. En 2010, ils représenteront
40 % de la population. Pour les séduire

et les inciter à consommer, la
distribution devrait tenir compte des
nouveaux besoins qu'ils peuvent engendrer

en proposant des produits et des
services qui leur sont adaptés. Les
dépenses de santé, de chauffage,
caractérisent les ménages âgés qui
témoignent d'une nette prédilection
pour certains biens et services : livres,
journaux, services personnels tels que
le coiffeur, qu'il serait intéressant par
exemple de leur livrer à domicile.

Les 15-24 ans qui représentent 8,5
millions de personnes ont vu leur pouvoir

d'achat tripler en 30 ans. On
l'évalue à près de 400 milliards de
francs français. Les jeunes, de plus en

« Les 15-24 ans ont vu leur pouvoir d'achat tripler en 30 ans... ».
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«Le fait qu'actuellement près des trois
quarts des femmes âgées de 25 à 49 ans
aient une activité a une influence à la baisse
sur certaines dépenses de consommation...

».

plus mobiles, consomment davantage
pour leurs loisirs et leurs déplacements.

Ils régnent en maître également

sur l'habillement. C'est à la
distribution et notamment au commerce
spécialisé de tirer partie de ces
consommateurs en herbe.

Monoménage,

TRAVAIL DES FEMMES

ONT UNE INCIDENCE TRÈS NETTE

SUR LA CONSOMMATION

DJ autres facteurs sociolo¬
giques permettent également

de stimuler la
consommation. L'accroissement des

monoménages (l'Institut National de
la Statistique - INSEE - estime le taux
de monoménages à 28 % en l'an
2000), la baisse évidente du nombre
de familles nombreuses au profit des
familles comptant un ou deux enfants,
est une situation qui devrait, à terme,
avoir des conséquences non
négligeables sur la consommation, comme
le développement des services,
notamment le logement, l'alimenta¬

tion (repas pris à l'extérieur), l'acquisition

de biens durables.
Le développement du travail des

femmes devrait stimuler l'achat
d'équipements permettant d'économiser

le temps passé aux tâches
domestiques, assurant ainsi un maintien

relatif de la demande en
électroménager (fours à micro-ondes, robots
multi-fonctions par exemple) et en
produits alimentaires élaborés et
faciles à consommer (plats surgelés,
traiteurs...) et favorise la progression
de repas pris hors domicile (restauration

collective, traditionnelle,
rapide...). Le fait qu'actuellement près
des trois quarts des femmes âgées de
25 à 49 ans aient une activité a une
influence à la baisse très importante
sur certaines dépenses de consommation

comme l'alimentation, l'équipement

de la personne et de la maison.
Par exemple, les dépenses d'habillement,

en 2010, ne représenteront plus
que 6 à 7 % du budget des ménages.

Que consommerons-nous demain

A partir de ces différents
constats, le CECOD, service
commerce de l'Assemblée

des Chambres Françaises de
Commerce et d'Industrie, a analysé les

principaux changements de consommation

des Français et en a tiré les

projections ci-dessous. Ces projections

ont été réalisées à partir de la
nomenclature établie par le CECOD
qui repose sur la notion de dépenses
commercialisables, notion plus
restrictive que la consommation
puisqu'elle exclut l'autoconsommation,
les avantages en nature, les loyers
fictifs, l'allocation logement et plus
restreinte que les dépenses des ménages
car elle exclut l'achat et les gros
travaux d'amélioration du logement, les
intérêts liés à ceux-ci, les impôts.

Deux hypothèses ont été formulées :

• Hypothèse haute, c'est-à-dire
augmentation de la consommation de
2,5 % par an et par tête.

• Hypothèse basse : augmentation de
la consommation de 1,5 % par an et

par tête.

Produits alimentaires :
En volume, les ménages dépenseront

plus en 2010 pour se nourrir,
beaucoup plus dans le cas où les revenus

augmenteront au rythme de 2,5 %

par an et par tête, de façon quasi
identique si les revenus croissent au rythme

de 1,5 %. Mais on enregistre des

disparités d'évolution selon les
produits : les surgelés et l'épicerie connaîtront

la plus forte augmentation.

Equipement de la personne :

Les dépenses en équipement de la

personne devraient continuer à diminuer

dans le budget des ménages.
Comme indiqué plus haut, en 2010 les

dépenses d'habillement ne représenteront

plus que 6 à 7 % du budget des

Français. Les Français ne s'habille-

Madame Tremois, élégant mannequin
« 3e âge » du grand couturier Jean-Paul
Gaultier, illustre parfaitement le regard neuf
que porte les divers secteurs de l'économie à
cette tranche de vie. Produits de beauté,
activités sportives et de loisirs, voyages...
l'offre qui leur est destinée est de plus en
plus vaste. L'idée au départ novatrice de
Jean-Paul Gaultier n'était en fait que le signe
précurseur de ce changement de tendance.
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ront pas moins différemment. Les
postes vêtements de dessus, lingerie,
chaussures, baissent régulièrement.
Seuls les accessoires et la parfumerie
connaissent des évolutions en volume
positives. Pour ces derniers, en se
fondant sur l'hypothèse haute, l'évolution

est de + 30,3 % (accessoires) et
+ 33,9 % (parfumerie). Pour l'hypothèse

basse, l'évolution est respectivement

de + 12,8 % et + 15,9 %.

Equipement de la maison :

Les dépenses d'équipement de la
maison régressent dans le budget des

ménages, mais de façon moins accentuée

que pour celles de l'équipement
de la personne. Le poste meuble est le
plus orienté à la baisse, l'électroménager

continue à rester stable. Le bricolage

de décoration devrait à terme
enregistrer un léger recul en terme de
coefficient budgétaire, le bricolage-
jardinerie devrait connaître une relative

stagnation, voire une progression.

Culture-loisirs :

Les dépenses de culture-loisirs sont
celles qui connaîtront la croissance la
plus rapide dans les années à venir.
Cette hausse a essentiellement pour
origine le dynamisme du poste « biens

de loisirs » qui regroupe les produits
électroniques grand public (TV, Hi-Fi,
ordinateurs...) et qui profite donc
d'une baisse régulière des prix relatifs.

Actuellement, l'hypothèse basse
semble correspondre davantage à la
réalité. Une récente étude de BIPE
Conseil (*) confirme, en effet, que les

Français ont une politique de gestion
de leur budget peu favorable aux

achats. La relance de la consommation,

si relance il y a, ne permettra en
aucune façon de retrouver le rythme
de croisière des années de haute
conjoncture.

(*) Bureau d'Informations et de Prévisions
Economiques.

Di aucuns les baptisent les aînés, les anciens, voire les seniors... En Suisse
aussi, ils sont de plus en plus pris en considération. 15 % des Suisses sont

aujourd'hui âgés de plus de 65 ans. En l'an 2010, selon les données de l'Office
fédéral de la statistique, la tranche d'âge 65-79 ans représentera 12,2 % de la
population, les plus de 79 ans, 4,8 %.

Les revues professionnelles accordent une part croissante de leur pagination
pour sensibiliser détaillants ou moyennes surfaces à la prise en compte de cette
clientèle, exigeante sans nul doute, mais qui, bien dreinée, représente un fort
potentiel d'accroissement des ventes.

En effet, bien qu'ils soient beaucoup

plus dynamiques et actifs que
par le passé, friands de loisirs
culturels et sportifs, il n'en demeure pas
moins que les seniors apprécient
toujours le petit plus fait de conseils et
d'attention. Un siège pour se reposer,
un « brin de causette », une sélection
de produits de qualité, faciles à utiliser,

semblent être les principaux
atouts de fidélisation de cette tranche
d'âge. (NDLR).
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